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J.V.  Vous ê t e s  à l ' ép i cen t r e  d'un nouveau phénomène pathologique observé 
chez l e s  ovins.  Votre a c t i v i t é  professionnelle a u  groupe U . N .  I.C.O.R. 
concerne, entre autres ,  l e s  élevages ovins autour de Villefranche-de- 
Rouergue. Pensez-vous que vos observations soient  représentatives de 
l a  pathologie régionale où ne sont-el les que fragmentaires ? 

R.R.V. L'Aveyron et les départements limitrophes rassemblent 60 % des ovins 
du Sud-ouest. L'Aveyron est le premier département d'élevage ovin et 
U.N.I.C.O.R. le premier groupement français pour les ovins. 16 des 22 
éleveurs naisseurs et 35 de la cinquantaine d'engraisseurs 
aveyronnais touchés par cette nouvelle affection sont adhérents du 
groupement. 

J .V .  Pouvez-vous décrire l e s  circonstances d'apparition de c e t t e  nouvelle 
pathologie ? 

R.R.V. Tout a commencé le 15 décembre 1983 chez un marchand de bestiaux où 
130 brebis sont mortes et 170 autres ont dû être abattues ; la 
maladie a ensuite diffusé dans 24 élevages de naisseurs et provoqué 
la mort de près de 800 brebis. A ce moment, des agneaux infectés qui 
avaient déjà quitté les bergeries de naisseurs ont contaminé des 
ateliers d'engraissement. La perte a été énorme : 11.000 agneaux 
morts sur 400.000 en engraissement. 

Z . V .  Depuis cet épisode, vous avez observé des foyers s a t e l l i t e s .  
Pouvez-vous nous indiquer l e s  évènements éventuellement associés à 
l ' appar i t ion  des foyers secondaires ? 

RIR.V. Oui, des foyers se sont souvent développés après des achats 
d'agnelles dans des bergeries infectées ou dans les jours suivant une 
césarienne de confrère dans l'élevage. 11 semble que des instruments 
ayant servi à l'autopsie d'une brebis puissent transmettre (même 
après stérilisation à l'eau de javel) la maladie à un animal sain. 

Une enquête épidémiologique précise ayant pour objet d'élucider la 
transmission de la maladie d'un élevage à l'autre est en cours ; les 
premiers résultats seront disponibles dans quelques jours. 

Z.V. Lors de l a  propagation de l a  maladie, tous l e s  élevages du périmètre 
i n f ec t é  son t - i l s  touchés ou y a - t - i l  des troupeaux épargnés ? 

RiR.V. En fait, il n'y a pas de notion de périmètre infecté ; des élevages 
sont touchés ici et là, principalement à la suite de transactions 
d'animaux. En revanche, la mortalité n'est pas la même dans tous les 
élevages ; plus il existe de germes pathogènes secondaires dans 
l'élevage, plus la mortalité est grande. , *:>: ' , \",---' \_ . /"y " y * ,-. 2: 

* *  Chaire des maladies contagieuses, Ecole nationale vétérinaire d l A l f o r t .  








